
Remise de l'Ordre du Mérite de la République fédérale d'Allemagne à 
Simone Arnold-Liebster 
 

Uwe Klages (Président du conseil d'administration de la fondation Arnold-Liebster) : 
Nos chers amis dans cette salle, à tous, une chaleureuse bienvenue ! Nous 
souhaitons également la bienvenue à nos chers amis qui sont connectés avec nous 
par Zoom, où qu'ils soient dans le monde. Nous sommes très heureux d'être ici 
aujourd'hui, avec notre chère sœur Simone. A toi aussi, Simone, une chaleureuse 
bienvenue en ce jour spécial pour toi, que nous apprécions beaucoup. Tu es pour 
nous non seulement un modèle de foi et de courage, mais aussi un encouragement 
à poursuivre ce que nous défendons, quoi qu'il arrive. C'est pour cela que nous 
sommes ici, pour te rendre hommage, et cela notamment par l'intermédiaire de 
Monsieur le Consul général. Je vous souhaite également une bienvenue 
particulièrement chaleureuse pour votre présence ici. Cela nous fait vraiment très 
plaisir ! 
 
Consul général Thomas Pröpstl : Merci beaucoup ! 
 
Uwe Klages : Mais je ne voudrais pas non plus manquer de saluer les deux 
représentants de la branche française, ou de l'organisation religieuse en France, 
Jean-Claude Pons - où est-il ? Le voilà ! - avec son épouse Séphora, et les 
représentants d'Allemagne, Walter Köbe avec son épouse Veronika. C'est également 
un plaisir que vous soyez ici avec nous pour partager cet hommage et cette joie avec 
Simone. C'est vraiment un grand privilège, car nous ne devons pas oublier une 
chose : parler aujourd'hui de ce que Simone et beaucoup d'autres de nos 
compagnons dans la foi ont vécu sous le régime de terreur des nazis, n'était pas du 
tout connu dans les premières décennies après la fin de la guerre. On pourrait 
presque dire que les victimes qui ont subi tout cela étaient des victimes oubliées. 
Cela s'explique aussi par le fait que les victimes elles-mêmes ne pouvaient et ne 
voulaient pas en parler. Certaines le racontaient à leurs familles en disant : "Nous ne 
pouvions pas en parler à nos familles". Mais en 1996 quelque chose d'extraordinaire 
est arrivé : la communauté religieuse internationale des Témoins de Jéhovah a 
diffusé une vidéo intitulée " La fermeté des Témoins de Jéhovah face à 

la persécution nazie " et dans cette vidéo, une grande partie des frères et les sœurs, 
pas tous, ont tout à coup reçu une voix et un visage. Ils ont raconté ce qu'ils ont 
vécu. Ils représentaient aussi les nombreux autres qui n'apparaissaient pas dans la 
vidéo. Et puis quelque chose a éclaté – soudainement ils ont pu parler et raconter ce 
qui s'est passé vraiment et ce que nous pouvons en apprendre. Et cela, Simone 
Liebster et son mari Max Liebster, tous les deux ensembles, l'ont compris et l'ont 
immédiatement saisi l’occasion et sont devenus actifs dans de nombreux 
évènements et expositions Ils ont essayé de faire passer ce message de non-oubli et 
d'apprentissage et cela avec beaucoup de succès. C'était une période merveilleuse, 
que nous avons en partie partagée, Simone. C'était assez passionnant dans de 
nombreux pays d'Europe. Max, ton cher mari, a été honoré pour cela. Il a été nommé 
citoyen d'honneur de Reichenbach, sa ville natale. C’était cette ville qui a été la 
première à déclarer dans la région de la Hesse : » Nous sommes libérés des Juifs ! 
« . Puis la famille Liebster a été expulsée, nue. Et maintenant, bien des années plus 
tard, Reichenbach a fait de Max un citoyen d'honneur et y a érigé un très beau 
monument en souvenir de ses actions en tant que pacifiste et pour nous rappeler de 
ne plus montrer de haine. Et maintenant, nous savons que cela reste très actuel. 
Juste deux chiffres que j'ai reçus ici : Actuellement, 200 Témoins de Jéhovah sont 
encore en prison dans le monde parce qu'ils croient en leur Dieu, Jéhovah, et parce 
qu'ils en parlent. Parmi eux, 116 rien qu'en Russie. Nous sommes complètement 



interdits en Russie et nous y subissons de nombreuses autres représailles. C'est 
contre cela qu'il faut lutter. Et c'est ce qu'a fait Simone, c'est ce que tu as fait de 
manière merveilleuse ces dernières années. Voici deux autres chiffres Elle a réussi à 
toucher plus de 27 000 élèves et étudiants, dans plus de 21 pays dans le monde.  
Avec un ordinateur portable, à la maison elle discute avec eux. C'est génial ! 
Franchement, quand je te vois à chaque fois assise devant cet ordinateur, cela 
réjouit mon cœur et je ne peux pas m'empêcher de jubiler. Bien fait, Simone ! 
 
Simone Arnold-Liebster : Et ce n'est pas tout ! 
 
Uwe Klages : Oui, c’est ça : ce n’est pas tout, ! C'est pourquoi que j'arrive maintenant 
à la conclusion. Pour finir, je voudrais citer quelque chose de la Bible. Cher Monsieur 
le Consul général, en Romains 13, Paul décrit la relation des hommes avec les 
autorités, c'est-à-dire les gouvernements. Ensuite, au verset 3, dans la deuxième 
partie, on trouve une phrase très particulière, un message intéressant que le verset 
transmet. Il est dit au verset 3 de Romains 13 : "Veux-tu vivre sans craindre l'autorité 
supérieure ?" Voilà une question intéressante ! Voici la réponse : "Fais toujours le 
bien et tu recevras d'elle des louanges". Simone, tu as toujours fait le bien et 
maintenant tu reçois des louanges. Sur ce, je vous cède la parole.. 
 
Consul général Thomas Pröpstl : Mesdames et Messieurs, Ladies and Gentlemen, 
on m'a demandé de parler l’allemand, donc je parle allemand avec un léger accent 
bavarois. Je viens de la belle ville de Regensburg sur le Danube, que je n'ai jamais 
oubliée, mais j'ai quand même voyagé dans le monde entier pour atterrir finalement 
ici, à Lyon. Et c'est bien sûr un plaisir tout particulier, chère Madame Liebster, de 
pouvoir être avec vous aujourd'hui, dans un très beau cadre, et surtout avec de 
nombreuses personnes, des personnes qui vous sont particulièrement proches. C'est 
donc avec plaisir que j'ai fait le déplacement depuis Lyon pour vous rencontrer 
personnellement aujourd'hui et vous rendre hommage en ma qualité de Consul 
général d'Allemagne. L'histoire de votre vie, Madame Liebster, est connue de nous 
tous dans cette salle. Je n'ai donc pas besoin de la répéter. Vous avez mené une vie 
très mouvementée, vous avez été confrontée à de nombreuses injustices, vous avez 
subi des répressions indignes et vous avez dû, avec votre famille, endurer beaucoup 
de souffrances et de persécutions pendant la période nazie. Mais ce qui vous 
caractérise particulièrement, c’est que vous ne vous êtes pas laissé abattre ! En tant 
que Témoin de Jéhovah, vous avez suivi votre chemin sans faillir, avec votre 
boussole personnelle et en restant fidèle à vos principes. Comme on m’a dit, c’est 
avec une force personnelle incroyable que vous avez, apporté beaucoup de choses 
positives dans votre vie. Le travail de commémoration, le travail contre l'oubli, vous 
tient particulièrement à cœur depuis de nombreuses années. Voici juste quelques 
détails : en 1986 - vous avez été cofondatrice et première présidente du "Cercle 
Européen des Témoins de Jéhovah, anciens déportés et internés", la première 
initiative dédiée à la mémoire des Témoins de Jéhovah persécutés par le régime 
nazi. Depuis la fin des années 1980 vous avez participé à des réunions 
commémoratives dans des lieux de commémoration des camps de concentration, 
ainsi qu'aux premières expositions et conférences organisées par le Cercle 
Européen mentionné plus haut, sans oublier de nombreuses interventions en tant 
que témoin contemporain et des interviews avec des historiens, et l'on pourrait 
continuer ainsi longtemps. En 1995, vous avez apporté des contributions importantes 
à une conférence au United States Holocaust Memorial Museum à Washington ainsi 
qu'à une conférence sur l'enseignement de l'Holocauste en Floride. A partir de 1996, 



vous avez travaillé en tant que témoin contemporain dans le cadre d'expositions 
historiques intitulées "Témoins de Jéhovah - Victimes oubliées" et "Ferme malgré la 
persécution" dans de nombreux pays européens. Avec votre mari, vous avez 
également créé en 2002 la fondation Arnold-Liebster, dont la mission est de 
préserver la mémoire des victimes de la persécution nazie, d'informer les 
générations futures sur les crimes nazis et, de manière générale, d'entretenir le 
souvenir des victimes des dictatures et des persécutions religieuses. Les activités de 
la fondation Liebster témoignent de l'engagement du couple Arnold-Liebster en 
faveur de la paix, de la tolérance et de l'humanité et contre le racisme, le 
nationalisme xénophobe et la violence. Comme déjà mentionné, c'est avec ces 
objectifs que vous prenez régulièrement la parole lors de manifestations de 
commémoration de la persécution nazie, et ce qui est très très important, vous le 
faites notamment devant des jeunes, des élèves. Comme vous venez de le dire, au 
cours de vos décennies d'activités, vous avez atteint, chère Madame Liebster, des 
milliers de personnes de cette manière, des milliers de personnes, surtout aux États-
Unis, mais aussi en Europe et en Allemagne. Et ce n'est pas tout, il y a quelques 
années, vous avez également lancé une initiative pour un monument à la mémoire 
des Témoins de Jéhovah persécutés et assassinés sous le nazisme en Europe, qui 
verra le jour à Berlin. Les jalons de cet important projet sont posés. Je n'ai 
certainement pas énuméré tous vos mérites, et ce n'est d'ailleurs pas possible, car ils 
sont vraiment nombreux. Mais grâce à l'ensemble de vos activités si importantes sur 
une très longue période et grâce à votre engagement admirable en tant que témoin 
contemporain, vous avez vraiment apporté une contribution exceptionnelle à la 
préservation et à la transmission de la mémoire des victimes de la tyrannie et des 
persécutions nazies. Il est particulièrement remarquable de voir comment vous avez 
pu puiser dans votre histoire de souffrance personnelle la force d’effectuer ce travail 
de mémoire pendant des décennies, notamment avec les jeunes. Vous l'avez 
toujours fait avec un cœur ouvert et un regard conciliant et positif sur l'avenir. Pour 
cela je vous témoigne personnellement mon plus grand respect. Un grand merci ! 
 
Simone Arnold-Liebster : Merci beaucoup ! 
 
Consul général Thomas Pröpstl : Je suis ici sur ordre de Monsieur le Président 
fédéral pour vous remettre la croix du mérite, elle vous a déjà été décernée, mais je 
peux vous lire le certificat d'attribution : "Certificat d'attribution. En reconnaissance 
des services particuliers rendus à la République fédérale d'Allemagne, je décerne à 
Madame Simone Liebster la Croix du Mérite sur ruban de l'Ordre du Mérite de la 
République fédérale d'Allemagne. Berlin, le 21 juillet 2023. Le Président fédéral 
Frank-Walter Steinmeier". Toutes mes félicitations !  
 
Simone Arnold-Liebster : Oui, merci beaucoup ! 
 
Consul général Thomas Pröpstl : Je vais maintenant vous épingler quelque chose. 
 
Simone Arnold-Liebster : Vous savez à quoi je pense en ce moment ? Mon 
professeur m'a dit un jour : « Tu ne peux pas continuer comme ça. Tu ne vas pas 
réussir en Allemagne ». C'est dommage qu'il ne soit pas là. 
 
Consul général Thomas Pröpstl : Oui, c'est vrai. Voilà, maintenant je vais vous 
épingler quelque chose. Ça ne fait pas mal. 
 



Simone Arnold-Liebster : Heureusement ! 
 
Consul général Thomas Pröpstl : Voilà, ça vous va très bien. Et ce sont les petits 
modèles que l'on porte, mais nous pourrons en parler plus tard. Encore une fois, 
toutes mes félicitations ! 


